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Potassium 

Le potassium a lui aussi un rôle très important dans la croissance de la plante, puisqu’il 
intervient dans les mécanismes de transport hydrique, mais aussi de stockage des sucres, 
aidant la plante à résister au froid, à la sécheresse et aux maladies. Le potassium contenu dans 
les effluents d’élevage est directement assimilable par les plantes, et vient en substitution 
d'engrais minéraux provenant des gisements de ce minerai, ressource à durée de vie limitée. 
 

Les doses épandues seront les suivantes : 

- 15 800 mètres cubes de digestat liquide par an, à des doses précisées dans le 
tableau d’utilisation du digestat liquide, avec une fréquence de retour tous les ans ; 
doses équivalentes à une dose moyenne de 42 m3/ha tous les deux ans ; les 
épandages seront faits tôt au printemps avant l’implantation de légumes, céréales ; 

- 3 200 tonnes de digestat solide par an, à des doses précisées dans le tableau 
d’utilisation du digestat liquide, avec une fréquence de retour 2 fois tous les 3 ans ; 
doses équivalentes à une dose moyenne à la dose de 21 t/ha avec une fréquence de 
retour tous les trois ans ; les épandages se feront à l’automne après récolte et avant 
implantation de la culture suivante ou de la CIPAN (culture intermédiaire piège à 
nitrates).  
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- Soit l’incompatibilité tient à la destination du digestat sur des cultures sensibles, et à 

la présence de pathogènes spécifiques ; auquel cas la possibilité de la valorisation 
agronomique du digestat en dehors de ce contexte spécifique sera regardée ; et si 
elle n’est pas possible, le digestat sera éliminé comme déchet ; 

- Soit l’incompatibilité tient à la présence d’indésirables en proportion trop 
importantes (éléments traces métalliques par exemple) ; il est d’abord rappelé que 
la gestion des intrants et le cahier des charges lié à l’acceptation de ces intrants 
doivent permettre de ne jamais être dans cette situation ; malgré tout, si une telle 
situation se produisait, il y aurait alors transfert de ce digestat vers un centre 
d’enfouissement technique, après inertage (par chaulage par exemple) pour le 
digestat solide (déchets non dangereux stabilisés) ; et vers une société de 
traitement de déchets liquides pour le digestat liquide ; des renseignements et 
contacts sont en cours (Séché Environnement, SITA Rekem, …), pour les conditions 
techniques de cette élimination. 

PROTOCOLE D’ANALYSES DES SOLS  
Des analyses de sols sont à réaliser avant le premier épandage sur des points représentatifs du 
parcellaire, avant le premier épandage (voir la cartographie des points de prélèvements prévus, 
avec une densité d’un point par 20 hectares au maximum). Ces analyses visent : 
- les paramètres agronomiques (mêmes éléments que ceux précédemment cités en 

remplaçant K2O par K2O échangeable, idem pour P2O5, CaO et MgO) ; 
- les éléments traces métalliques suivants, pour vérifier l’aptitude des sols à recevoir le 

digestat (comparaison avec les apports potentiels par le digestat, puisque les ETM 
s’accumulent dans le sol) :  

 
 
Les commandes pour la majeure partie des analyses de terres concernées par l’épandage de 
digestat liquide ont été lancées. 
 
Puis les paramètres agronomiques seront vérifiés après épandage de digestat dans l’année 
précédente, tandis que les éléments traces métalliques feront l’objet d’une analyse tous les dix 
ans sur l’ensemble du parcellaire d’épandage.  
L'échantillonnage des sols respectera le protocole suivant : les prélèvements de sol doivent être 
effectués dans un rayon de 7,50 mètres autour du point de référence repéré par ses 
coordonnées Lambert, à raison de 16 prélèvements élémentaires pris au hasard dans le cercle 
ainsi dessiné : 
- de préférence en fin de culture et avant le labour précédant la mise en place de la suivante; 
- avant un nouvel épandage éventuel de déchet ou d'effluents;  
- en observant de toute façon un délai suffisant après un apport de matières fertilisantes pour 
permettre leur intégration correcte au sol ; 
- à la même époque de l'année que la première analyse et au même point de prélèvement. 
 
En cas de sortie de parcelles du plan d’épandage, une analyse de sols devra être également 
réalisée, pour clôturer le prêt de terres. 
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